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Les Bruins chantaient : « on veut O’Ree. » 
Toi — notre O’Ree aux pieds d’argent  
qui, à Fredericton en hiver, patinait jusqu’à l’école — 
maintenant destiné à te lacer les patins pour affronter 
Belliveau, Geoffrion et ton héros, le Rocket Richard.  
Tu as dit que c’était « hallucinant ». 
 
Le 18 janvier 1958 : 
Le décor : la glace éblouissante du forum. 
Un samedi soir; La soirée du hockey au Canada. 
La veille, le sommeil s’était fait rare. 
 
L’équipe a dit qu’elle t’appuierait. 
Ailier gauche de McKenney, Toppazzini à droite. 
Des papillons dans le ventre en première, 
mais tu te détends enfin. 
Tu passes proche en troisième – une passe reçue 
de près, déjà passé Harvey, dont les veines 
sont la ligne bleue – Johnson t’accroche, et Plante t’arrête. 
 
Mais, tes Bruins plastronnent  
devant une victoire de 3 à 0. Et malgré le blanchiment  
dans ton œil, tu as réussi. 
Ton rêve en couleur enfin réalisé.  
 
60 ans plus tard, nous nous frottons les yeux, 
cette surface de diamant brille toujours. 
Par trois fois, les lumières de but se sont allumées. 
Pas de but pour toi, pas de mention sur la feuille de marque, 
mais, à ton insu, ton nom suivi du mot « première » 
paraît à l’encre indélébile dans les annales. 
 
 

 

 


